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Young Leaders for a common future 
 

Face aux différentes calamités qui touchent actuellement les producteurs et travailleurs 

d’Afrique, d’Asie, d’Amérique latine et Caraïbes, figurent la pandémie de Covid-19, la crise 

énergétique, l’inflation, les difficultés d’acheminement ainsi que les effets du dérèglement 

climatique, et bien d’autres encore. Afin de leur adresser un message d’espoir et de soutien, 

l’ONG Fairtrade Lëtzebuerg souhaite mettre à l’honneur la jeune génération de producteurs 

et productrices, qui représente l’avenir de nos chaînes d’approvisionnement. 

 

Parmi ces nouveaux leaders engagés de demain, émerge Divine Fulutuni, une jeune 

Ivoirienne de 27 ans, qui occupe le poste de Senior Programme Officer pour le réseau 

Fairtrade Africa. Dans le cadre de son trentième anniversaire, l’ONG Fairtrade 

Lëtzebuerg  accueillera pour la toute première fois Divine Fulutuni au Grand-Duché pour une 

rencontre exceptionnelle. Cet événement reviendra sur 30 ans d’engagement de l’ONG 

luxembourgeoise, qui regarde non seulement dans le passé, mais se tourne également vers 

l’avenir avec la mise en lumière de ces jeunes producteurs et productrices. Une belle manière 

de faire le lien entre les débuts de l’ONG en 1992 et aujourd’hui.  

Accroître la résilience des producteurs de cacao  

En Côte d’Ivoire, principal pays producteur de cacao Fairtrade aux côtés du Ghana 

voisin, Divine Fulutini travaille avec les près de 245 coopératives Fairtrade ivoiriennes de 

cacao pour les aider à se professionnaliser à travers des thématiques destinées à renforcer 

leurs capacités sur le système de gestion interne, la conformité sociale, la bonne gouvernance 

et la transparence ainsi que les bonnes pratiques agricoles et environnementales comme 

mesures d’atténuation des effets du changement climatique. 

 

En termes de mesures d’adaptation au changement climatique, Fairtrade Africa 

implémente des projets tels que l’agroforesterie dynamique, qui a pour objectif de favoriser 

l’association du cacao avec d’autres cultures vivrières dans l’optique de la diversification des 

sources de revenus des producteurs. 

 

 

 
 
 
 
 
 
 



L’heure est à l’urgence en marge de la COP 27  
 

A quelques semaines du lancement de la prochaine COP 27 à Charm el-Sheik en Égypte, 

l’objectif principal reste l’avancement vers une résolution sur le climat qui maintienne 

les températures mondiales en dessous du seuil de 1,5°C.  

 

Cette nouvelle COP, qui suit celle de Glasgow, marque par ailleurs, le 30e anniversaire de 

l'adoption de la Convention-cadre des Nations unies sur les changements climatiques. 

 

Fairtrade International rappelle que le mouvement du commerce équitable se retrouve une 

nouvelle fois à réitérer le besoin pressant de réformer le système commercial mondial tout en 

facilitant l'apport d'un soutien financier essentiel aux petits exploitants et aux travailleurs 

agricoles du monde entier, qui souffrent de la crise climatique mondiale, tout en contribuant 

eux-mêmes de manière très faible aux émissions de gaz à effet de serre. 

 

En effet, il est injuste de faire peser le coût de notre crise climatique sur les épaules des 

populations des plus vulnérables de la planète. Fairtrade International demande aux pays 

riches de respecter leur promesse d'affecter les 100 milliards de dollars à l'aide climatique 

d'ici fin 2022 et de développer des stratégies essentielles pour aider les communautés les plus 

vulnérables à surmonter les pertes et les dommages causés par le changement climatique. Sur 

ces 100 milliards de dollars de financement climatique, moins de 2 % parviennent 

actuellement aux petits agriculteurs. Ce fait est tout simplement inacceptable.  

 

En termes de mesures concrètes, Fairtrade International exige également des conditions 

contraignantes et applicables, car ce n’est que de cette manière que nous pourrons réunir le 

commerce, le développement et l’environnement en une solution pour lutter contre la crise 

climatique. Il faut prendre en compte le climat dans l'obligation de diligence raisonnable au 

niveau du projet de directive de l’UE avec des obligations concrètes pour les entreprises de 

réduire leurs émissions de gaz à effet de serre tout au long de leurs chaînes de valeur 

mondiales. En effet, il ne revient pas aux producteurs et travailleurs d’assumer seules les 

coûts d’une crise climatique, qu’ils n’ont pas provoquée. 

 

Des conditions juridiques contraignantes doivent être conçues et appliquées de manière à 

promouvoir une approche durable du commerce, à empêcher la concurrence déloyale, à 

mettre fin à l’exploitation des populations locales et de l’environnement, et à garantir que les 

personnes touchées voient leurs droits protégés et bénéficient d’un accès à un recours 

juridique. 

Un investissement durable dans le leadership des femmes 

Disposant plus d’une corde à son arc, Divine Fulutini se passionne également pour l’égalité 

du genre. En effet, la jeune Ivoirienne apporte également ses compétences au profit des 

programmes de renforcement du leadership des femmes dans l’agriculture au sein de 

l’École du Leadership des femmes. 

Cet engagement n’est pas anodin, car en Côte d’Ivoire, les femmes ne constituent que 25 % 

des producteurs de cacao recensés officiellement, alors qu’en réalité, elles représentent près 

de 68 % de la main d’œuvre quotidienne, qui travaille sur les plantations de cacao. 

Leur rôle est souvent invisible et elles ne perçoivent qu’environ 15 % des revenus du cacao.  



Cela est principalement imputé au contexte rural ouest-africain, au sein duquel plusieurs 

stéréotypes et constructions sociales mettent en marge la participation des femmes et des 

jeunes à la prise de décision et à l’entrepreneuriat dans l’agriculture. 

Par conséquent, elles se voient donc privés de leurs droits même les plus fondamentaux à bien 

des égards et cela limite considérablement leur capacité à contribuer au développement de 

leurs communautés. 

Fairtrade Africa a compris que le parcours vers le développement durable est un chemin 

qui exige la participation active et effective des jeunes et des femmes. La lutte contre les 

inégalités de genre, et rendre les femmes dans la filière cacao plus autonome 

économiquement parlant, sont quelques-uns des objectifs de l’École du Leadership des 

Femmes. 

Dans ce parcours de formation figurent, entre autres, le développement personnel, les droits 

des hommes et des femmes, les concepts de genre et de masculinité, mais également des cours 

de gestion de projet, de gestion budgétaire, ainsi que des cours d’économie. 50 d’entre elles 

deviendront des ambassadrices, qui auront pour mission de diffuser à leur tour les 

enseignements reçus au sein de leur communauté et leur coopérative. 

Les jeunes producteurs, garants de la pérennité de nos chaînes 
d’approvisionnement 
 

Hormis sa passion pour l’égalité du genre, Divine milite également pour que la voix des 

jeunes vivants en milieu rural soit entendue, et que les défis de la jeunesse soient adressés 

dans cette marche vers le développement durable où tout le monde doit trouver sa place. 

 

Elle est le point focal régional dans le projet d’implémentation de la politique des jeunes de 

Fairtrade Africa et des lignes directrices y afférentes depuis 2021. Divine Fulutini est 

convaincue que les jeunes constituent un réservoir d’innovation et de motivation inépuisable.  

 

C’est l’une des raisons pour laquelle elle a mis en place l’Académie des Jeunes Managers 

de Coopérative, qui met en lumière les jeunes producteurs et fils de producteurs et 

travailleurs. 

Ce programme vise à renforcer le leadership des jeunes dans les coopératives agricoles en 

favorisant leur accès à la prise de décision, mais aussi à accroître leur participation à la vie 

économique de leurs communautés à travers l’entrepreneuriat agricole.  

 

Les Young Leaders de demain, piliers de l’avenir 
 
Nous constatons de plus en plus que les jeunes producteurs et productrices n’hésitent plus à 

prendre les choses en mains eux-mêmes, leurs actions faisant face à l’inaction de nombreux 

acteurs du commerce international conventionnel. Avec leur courage et leur détermination, 

ils constituent indéniablement l’avenir de notre planète et porteront notre société vers un 

monde meilleur, au sein duquel l’équité, le respect, la durabilité et la transparence seront 

non plus une vision, mais bel et bien une réalité. 
 


